Refugee crisis and housing
Réaliser cette vidéo était une vraie expérience humaine pour chacun d’entre nous car même si on était conscient de l’ampleur et de la complexité de ce projet, on a pu voir une souffrance épouvantable et une remarquable détermination de vivre. Mais ce qui nous a le plus marqué c’est la solidarité et l’engagement de plusieurs personnes envers cette situation. C’est ce qui nous a encore plus motivés à poursuivre notre travail et à chercher comment créer une différence avec cette vidéo.
Si la vidéo montre bien toute la difficulté que les réfugiés peuvent rencontrer : pas assez de logements, des procédures longues les laissant à l’abandon… Les experts nous ont aussi expliqué que les réfugiés ne souhaitaient pas tous effectuer ces démarches. Michel Morzière nous a déclaré que certains réfugiés faisaient le choix de mendier plutôt que de faire cet effort. 
Outre les problèmes de logements, les réfugiés font face à de nombreuses difficultés qui semblent évidentes mais auquelles nous ne pensons pas forcément. Ils sont démunis, n’ont plus aucune ressource financière, n’ont pas de protection médicale, pas de téléphone pour communiquer et ne parlant pas un mot de français, ils se retrouvent réellement à l’abandon, ne comprenant aucune des situations auxquelles ils ont affaire. Ils ont déjà vécu des choses terribles pour en arriver là : guerre, famine, abandon de proches, décès de proches, périple par la mer et la terre pour arriver jusqu’en France… Ils ne trouvent toujours pas de solution et restent dans un certain chaos. Ils n’ont peut-être plus la menace de la mort qui plane au-dessus de leur tête mais ils ne peuvent toujours pas imaginer un avenir serein. 
Il faut aussi signaler qu’une grande partie de ses refugiés sont des personnes fortement qualifiées : diplômées ou cadres ces personnes représentent un vrai potentiel qu’on doit peut-être intégrer dans le processus de mise en place des solutions.
[bookmark: _GoBack]Ensuite, alors que la plupart des pays européens montraient une réelle volonté de faire un effort pour accueillir de nombreux réfugiés, la tendance commence à s’inverser. La Suède durcit ses conditions d’admission et les extrémismes montent dans la plupart des pays européens du fait de cette question ce qui nous laisse dans le devoir d’agir et d’essayer de trouver une solution durable dans les plus brefs délais. 

 
